
ont amiené ]Parr taIl Udes amdse
soldats du régiment d es os-o iers et
Un des aMlés a a N i d rogus pontlaux.t

déclaróque teu soqir,tlle e m.in us-
saire Af zil si- r .-tlat a sern t
remett P éluustWs tqu'il

rmtrait à hi sent ell un paquei eneheici
dàrre se dni sdeir q90 désignsit .
Lpl dtàrele es abords de lacar,

ne1 an our et à.' lheulre indipiés ; nais ce, ft
me pure perteNaupis on;erv-

ate pesév a anscesdinonciations, unontinw umsu Pance Enfin; un11soir, à
heure mdiquere ls agents virent paraîhtitin
eune liomme d ont lit e ann>tllonlçait une cer.-

Jii. asance. TI niadiroit -à la snineet
Iremiutin vul la pr¡ani d l fir
nir sans retardlail sons officier dont il •

Atladresse. Losans arrêtèrent aussitôt
t aet em rnt de Ua dépèche.

ie contena i un rdre dit jour e aazzii A
armé raniijo Leseou-officir Ciit arréè

nnicacheniwt Oc dsui iite, dans
-neca hetuprzi a ýo dan, *ni-r:etir de la 1

t enq t or pa nce des iès avec la

1cette Occasion dtén,àe i

ngtain3,%

100

rent les témoins. La choeur de la cathédrale monyie qui mie valut hier tde si dotices-émio- rîtieur ati copié le WIitniess oit 0l Witýness a-del \iv'ers est vaste etsproait l>ien, pour tions. un (des mlcients )es plus Rmrsifsft t..ii copi le Mon1iteurl-A tout ùvènemelnt.veue rais 1lanopssment lu pomnpeu.x cebui où le niouvtl évêgne, apirès avoir cha"nté la tuctq(et notreavrar s i>l ic
veremocnmal ;: mais la imamère dont lgr de *à lt re r àra dmuhos annals, etuavir reçu fort tlad oil Cumo e41s dMlazeneod, peir qWouórtusae- dos évê plesg .r e ehaivr (de paix, loir o slwicd'ue étLt ion (u ýlri
quidna de sun uuguste JUi1huemon en 61 ressortir decendib aepomipagcuedA deux dioure-leux, leur, qy lM et lnoprouve MIS? Acl
poitienlièremlent la grandeur. C'est uinprélat les imrches le Pastel et fit le toufr de Péglis éti pnylMdlit qu e10 iifin.eûta

enlli: ýi o ýa m reune :x ui. Simp)lliOcité en lb('nli. at l l ret les finals.Je romar uissi l t :Pd n s s x np o ujointe aueà ea ubedignité do manlière-, qUais avec un.scensile 1 laisirià qui! >ointsit w7nu t tos a u :stc eraetltJI est d'une taille élevóÑ a les traits nobles ii qualltó d'ïûru er nu pêt-btruia jeunesse d wd 'un imiors queastlc dvraent ut-
le son do sa voix est ha rmocoieux. Une piété nou13vaiu lréIl t.lui Iattirait doI raroonde emre n paeiyo lti poced1ó et, le cilerge et nos
tendreino foi :vcIvedpeur à son dbsiund Sympathies. exr tsi d Pitérêt et doi y e s tho s uestullde eu flon-le
il r-eci*eles lit imonitions on les uýdirabIes prf- resplect '*afleee',x se lisuit su r toutes les e ullatries s isadUn
ères d pont di l un cecen tdue penotowioh physiùinUiê s 'ie erepo-tai en ce monent 1accusearces e ullsant rclee p oeentinie

quisecnnnte à lastane et prsouit p:u eve le Canaa je me finsuraui 1 i esmnsqelenb pe-
sur elle un efi'et sensible.. A dt-ux ounitmis re-. tout le bontheur n'eût éprouvé Une mère à re-- Nous errons c le Mobnur Canaden ré-prises, pendant qu'il priait sur ie noneel eve- cueillir ces nobes demmntatins no e mce- Idval eseqelipêel Vt1,s i

quet, ilio inant pour lui ie rtde grâce, Ji, vait lun fils Cetier a lors tunt loigno d'e e n o s u . s eti nos 'a r scollatenr (de totes los vertur de PpsoaaMais elle pprndtra, sans doute, ces detiails psàl sieetdie t tgnus w ronsett
grandeur de son émotiotrPWbiiea de s'in- etson cSuir tmiteruel pourro du moins s'eun is à t er.sioi edmerpoilogerpde cie

urnpeMlu' arracha vle cres. A cet réjouir.nee tnmêmoe e ubis longtlemps oM
iitant nunvif' attedrisement se -manifesa Le nou vel vlqe présidaàaPo itdusoir. dre tmsedelaubcianl oi-
t!ans 1-ailihoire. .\iais nots surtouh, con Aprè 'Pres enduit un von deléla popi
blienl nourfseus é i et comibliio nous hion d(e Viviir et monta en chaie où il ni

vinsujeot de Jêtre ! Nouns istions, à Une lloati ioni fttris gotle.An surpis on lit dans leMotela:ce.duro evets e H elc de nAtr Caou, à la rs. les élr/qies, et B.\I. les Chanoines, «LA ROCGODE RDonea- j(letus
coneertio d n cinprioe qe nous Senunanst-s et tous les membres d 'ce 1ppe ndrn vecsUrpriso e ni in de toutcUidos et -cOnaÎsOns depUi SIsLtOuendrde Ciaiets sotrs aunles ti'entendre l enece qui a é ê'<!it et flot, Plilo.Joel rrtaun cs ;eetzat Nor le swl de 1 ane éo vêqueimism:onnire lOleur parler du sis uven- pNé nomme cordede/a Ville:/e .nra -..inous sr-mbhu:tt avloir éete rasprts a- titres et desmSrars dus peupladers indigènes dles N'ouslavoIs reçu celle ifraind'on mon-ue e ,que cela se p sit;s li's de nat u s q i a par1coil1r10%ce . etc. ur qvil 011unedéptehe télùga r n e do,11ýi(! nouts enocs eà témoins de 21 nov.--J'aurais h:en illie ebos à vous CQuec à red emll't cutre tardsie à iq!INH!rt >neer et tuchiut dont un Ca- Dre ; jie voisIparerais avec bolhe r de Peix. le cet te nouivelle nous est parvenuo nio iôtwidviiiii-t- ait lobjet -;ur cette terre loin. cessive honéó et de IPcuil hospitaler rule la pos. Ilt d'entirer pour le momtent thasdelaine Je is tdes larmes cosier des yeux de nous ait à aos àgr deViviers dans sa rülleions amplsisur le lu :1t --malis nous leeicl, et de ceu: de rmlis comagns; 1iuson épiscopale, misï le temips Ime fait dé- frndns notre I rocha bnefeu No s esvous dev nez ce que moi-mômtie je devaism nt. Dans ipelg q2s insan s nus qnitterns perans OUn ilnnie temlps que nos eonceitoyn i r l u ssoi:u econule - nos aufer h ir oraller passer la nuit dans Amn vi agrirontà ci égard. detst Ilà la premirvent concert de pneères .elevées vers Je Ciel 1- go voisin où daim devons prendre dema in sh eu emns ain£mkRpuce eune pleia gue le seul devoir tdé matin le bau à vw penr pouir Avignon. De par la pplaiondMn tréaal. é'-iei 4beissanee frçtuit dbncpter le4 rat- de ilànous parurous pour. vHellec ihi cmed imspnm ilmiPE ~ j 1icoa. %Uesi au sacrifie héroïpue de der.Sous nous à Rome le Premer ie m re . n e lenous peouos diesvi een

qu a albit conison mner cin quitt it Une mere, manclie de 10 ent! je commence à en du- e yens de (ntre l e celte occaii.des pairents et des,;m uis bien chers, p or nalbar ter in peuilonse verrons ce que nous verra, s.',Sn utbuer à 8 on noeeàa12 eents hee. de igr. PrmeeetM.L.DésoaesFrochade et Si la nuav- 1e est Kndne nous reconidloutrald:hns les orets du ord (Ouest ;fadY LygoceP(cedernier omis accompagnunt jus. c m e e n'ni fs de awrnà air -
mir:ans !a -fece et hladouco delan grnee qui < IàRomle) se portent bien. Jusq n'ici l oy lle i-t es ctensàs fulopère dle tehles imeryeilles. Des réßexions age n été cortainemient heureux. Adieu. cer à pgard de M.Bourret pien'y abjansd'un autre Ord e surccdrient àa OcleS.i, etle Votre lRemennno og a ayt ÉSP.L c s

tue i-trïl e viil aue e 110c is LRocaUEi re, 1ourtnt leamu tn, car, en naucntemns (nous ledeFiace permit a quelques-nus dé ses, r,-..... pienqblesuus' so )kmecau. de se d étacher de lm poni être ns. MC 'IontrétrA n'ot .fl »spntés d ans la terre encoreo inculte du araa- LeMafralTVlns peint à grands inrahs1 v'ao-ur naccun des noms dés:gnés à ce si-d.CS rameau\x ont jeté de profondes racines le!eeivains qui le rådigent Sa mahlhonn- W Cependaïktliouss rertnt neet vi! qu'un our I glise AuCamida envoie te ó proverbéia! huifait dirpn ete e omnlu u r wruin de ses bourg ons comme Iour le grefier cldha pire qn nos ne nion pas les cabales Scced'un altrÏbtio diaCournne eu vou-sr Vachr! ntque et lui communquer cette dolt i feint decapire que le cleréìolque na éMille e ne o rci ü o L .,rte >ere qui a MI it prodore, il y a de"x s:- a lait emploi dans A lelctions dernières. Ilcorder n'est point Qltif; et nous rnádi-ces do si admirabislesfrts sur les bords de onc.seulemieuA nots avons protesté contre sons à la Gawett qu'elle n'arivera pint îîno douves, sur Ye rivages de nus ldes et jus: cette calomnieudes éditeurs du 111m-ess, mais matt la pwatention coniaire en honneur.qu'au 10u e de nos plus épaisses fbrés. BL noirs les avons sornmés de murnir quele ;çus la lais«,roils i. ns'insurg otrluEnt le rire, et je le dis avec bonheur, Pô-lise rouve à Pappui d'une assertion tant de fos décisions de exécutif, et lui rels r Iil liber
(le êan e osd ojurtenabdae c oarépétéel isrf nent. t d action rehttivemevnt-à e u I Idoit accom t

leofon lèment cafhligne. Les orages suscsi- " Noucis lnedoutonsImps que les dbdirersdes a s ne mum e .poit rs t ralu
As par Iesit sa lqees COUPS de la per Mélangec n'aimnassent à conmiître toutes /cs reile théli, ecar il tie nous semible nuitllem a jlsatn, l qtc et iss fureurs n'on ,PuI sources doù nus trons lnos reUseignemnents n qe la dictaturedsorounn plus lu- celle

ubýiteI n céditance(hit cosolan et enréfl Ãit o alusrér a u vn articl u n conseil de ville di d'une portion queleon
his nit sur l atist fcion dian grand Les Révérends se trompet o êe t - 1danstoesoenvds erslaouveren rni
e notre élpoque, je a.omiparais PEglise ide. ge nous chkrcherýons à décôuý,rirs(c(m(lim a s po btiiiicl esi e ulmahs ý
France4aces montagnes grniniques etpres- u estrpas) lesjsurces auxiquelles le Witnes honi e au nouveau cabine-,
luechaves à travers es liles le R hône obtient ses préýtendusrtigeet en se- Le Hlereldd(de ce matin im iie laàde

onipt les toretde.,La tcen(ltbche- rit-lmomns tenu de prouver ce qu'il avance! il lne répon i palis, nmais il continue d insim lel
hii es torentes otd a epo eetl'l !sbifuge encore de piaraire supposer qilceles c toyeuss sýýýont prononcés avec le cuit.

)nes 'un tiede n uéoiller ces imas- quei ne tu est pas poss ble de prodmire un là. s"il en Mt enr de MI. Seinu, medant :son en-.
· cts d'une partie d eurs arbres et dec leur re- ignapge sans en divulguer la source ! N'un- tltoenent particulier à aa place d'un principe

rét luriais elIsn'ont pl lesairlosciller rait-il que de vils espions pourtmIns? Sil et appdlaut à amn aidle une contre vér é mani-
t ranu es. insbn AsA e mres- n'aa l'autre ressort a mettre en jolu, il fait bien reste.

;ager d es enèbres et ses suppôts ont pu ravir de sie uoirer de mystères, car lermoyen vrai-
la religion quHonews-unis deý orniemýents lui semnblablement ne ferait pas fortuno

ia parèrent uutrefis en France, mais ib; se- Malis le côté t mLde et éos u Lui enscofèe 's vs l iir-on éernellement Dmis nts à la déraciner. WVitntess, e est.Pacolade qutI donne ingénue- nneiM. Pourre, s il liarrivait d'accepter la
i epi evyWp % observateur re- nment pau MIonite.u? Canadien, Co. jounal, charge (de 1&conrd rogratpar l'à à Une 1

t cult e d ividS!ans csitauxcéréonies c rt es ministeriels rqu se sont mêlés d'é- dignité plus ùlevée dolit il Rut lprecedemment i
huediien d ieh P sghpesWtin, er npruce ed<avoir agi par le mio- investi en quait o de uunittredes travalix pub. 1

là se prend i e t vie dun aure ageyen d fluencs occulter" et d'avo r faIt croire !lices. Il n ýy a rien de vrai dans ce préjugé.
1 dee d o iesitié Iurlsom e s hartpop uelpidémocrato voulaitclé- Lesfntin dcars sw ontojoursles pis18

i nejs tu on sct nobls ans tuniétat, et il en est de mêmedues
vlinébvn con penre la vraie félicite et Cetton assertjon du o Maneur2, oute vaguenods brillantos conmme des plus élevées dans iuvrtbe grandeur dans ces general ons et peu concluante qu'elle sodest Une ressour- cette hierarchie. -Toutes relévent u euve.

ernes qui nie pouvaient rendre l'energie ce precieuse pour le Inessninliut résuk- rin à qui nalUrellementi elle appartiennent 1
e ta esé t de Famour chréten rqu'en ber une accusation contrle lagentréarliýù cdos et qui, pour cotte ruison, peut sud eni dólé-

ivant vers le cil ces voûteés harthes et ces prêtres enthohques. Neùanmo os il y a près de guer Pexercice. La plus "eticjurisdictioni
ors d ont le sommet se cache presque dans trois semahmes, laeWitness a lit leanmême est ainsi de hi môme lauor que la plUS gratn 1

ýes mmper avance, tandis que, lae mnwu, qu'il cite, (le; tolites sont hionorables et précieuses ágtle- 1
blk e reviens a mnon sujet ,a cette aeré- n'écnit qu'à la date de 19 Idécembre. Le 11o nent aux justiciab!ey<p quelkis intéressent. S'il1

cult appuyer CCHMOttpinion d ihù
liensS()Illjls prt à e . Ma tls cerappro-ehemnit entre lat charge dc, d iretl.d s(u

.mspblies et elec u réder emilite
On usu O cone âl Bmlre ;; cr su on

supposu clu i l uût sa rifier an peild'aunour-
propre au devoir du su rendre utile, reosei¡t
non un mo , i e récusaion a son .dúsavns
ae, mtaisun holmn ge do sa part enversle pn..
bhec qui il mérierailgratitue. D'ailus,
la fonction (de R.cordler a son importanero_
connue, qu'il est un possile od'a [ilbl ir. Q('on

nou dáontre n qoielle est inférieure à
ee!lle(IdJuge (de Circu- (, ià part Poteniduo dot
la junid eliti.

Le Mlontrecal Ga:ette d'hier raconte ci) ces
teýrmecs un fait d'ingtrépidité qui out lieu fla se-

ri inic lIvr ¡iure sur le fictive dlants le trajet dle
Longueuil å AMontréal :

" PaitsLNCr lESPRIT ET ITÉIIÚ-

Nous appronons qu'en traversant lundi dernier
surh laglae à Lonueuil, un M. Douga dit

Iliilt-CaIinada, s' y enf'ouça et qu'il aurait indu..
itablllemenýit périsi nls Pas iace ldt M . Cund-

omnploNrîý(.11eb unii de rid(fi S . fu-
ront et dePAtnciq e e i l ivile de l'ile-

-sa:11uSSitôt tde Venir titisecours.
Dasbiis où il sevyi d'at teindre

usqu lui, M. Camd ekvI plongea bravement
(Lias ieai " JiPýqn'a ivoyagene et le m-

n1ella sUoetsufa riviage. Ceci, nous dlit..
on, e lu.troisième foiis quie M. Gundlack

sali a y e d'un de ssseblbjes par (de
parm1: uwttes (de coulratg0et de dévoilement

pafu. Il est cIlin a u ien dirae (de lit
médbi d l Scité oye 'Htrunlà

puissi bien qufie de P udmniitiuon de ses conehto-
YenS2

Nous an, nous enigageons pais répondra à
oites Iýs interpellationý dui Monilenae sur e

qfui le concernec, mais nous le ferons néain-
moins vendiredireaimetqe sons
particuliers qu' i indique,

rc
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à
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ru
A
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PREMIÈRE P.eGý::- *ÜÎsZeWýýkil óe _
Nouvelles deI m.

F EUILLETON :--,laCdantoduGn-

ral Cdustsmes. e

reta'rcaratrescluzque s -lufe301S Jsar-
vell't? -e Cie?2d(es, à sol(der san lél(llff.

3OllS eM, 022ì1?z{s à lirquideïrles c012pteCs
d e ??otre étCllII*SSË1720it, et /es w0n2ïnec (iu
12e renst/·'-aienlt (as en '
Cet av cle ot êt··(??,e;O re reCOu Vrée1 par 'le

/?ntÛSre d'U/,l procureur,.
ýOUS (ls isilsscette occCsi .0/on.)oi-

r ü.f lràleur'f07onctlité(IC(Oluì?2 e
es souscripfteeu racCts (quifavirrse7nt

Cette publiSc til01i de le.,r' b;envleifl7nt
P(atro0/We.

Une-qinatrième lettre a été reçuie du Rév.
:I. J. LaRocque ; elle contient larltin
des mieldents principaux-ý de son vyget
noýus en extrayons ce qui suit :-

V-%ivielS(Département del'Ardéche) 23No!,851.

Depuis que je foule cette ter-re de la vieille
France,]'iai bien des fois regretté de ne pou-Voir suppléer en cormm-ençanit à vous écrire, à

n1os douces causeries du pays natal, car je mll'reportle encore souvent par les souvenirs....
C'e.st ce mlutin que niotra estimable et bien

ehler comlpatriote, monseigneur Tachié, a. reendans la cthédrale de Vivier aoscrto
épiscopale en présence d'une vingtaine de
prêtres,(miembres du chapitre dlicéCsin ou0
Compagniie de St. Suilpice.) d'un grand nom-
bre d'euclésiasýtiquies iniférieurs et d'un con-
cours de fidèles aussi considérable qute le comn-
porte la population de la ville, qui n'est guère
quie de 3",000 âmes. les trois evêqules consé-

crtusétaient Mlgr. îMazenod, évèque de
Mlarseille, Mgr. Gudibet , éêqe de Viviers
et Ag.Piince, coadjuteur dle àMr. !'Eeêquie
de lir réalt1 a at',lL'incertitudeoù l'on. av iéé

sur ljur augnel le sacreuaurait lieu, avait
Mmêhéhgr. de Viviers :J'inviter à y rren-

dril r les auttres évêqultes de la province
la -icón-moniie a été belle et dles puis toluchue usentiment de Ltus ceux qui en fu -

Qun d e c1 i )uj' e
riansactions sna des e w

UN CONTEMPoUAN.

\i noment oùu oi nouivelle coupn ernnt

pas horsde rgos, oiare uir u
cp réedots re atib àinternpùranced e-

iseèredu mage s e
lui. A pr& tout ce (qui a o fait enCfaveuir d
la Temlmeriu c iauici ot môde si
beaux froi s nus lie. oon1s pinls que le corpis
e hinmguhe< puis cnserver< pro.

pag-1,ce Irliis arm no . e clerge sera
se e if oi e - a si

res ('onctions. La .s u , si la vè ité eût
pu parvenir jusqu'à clie complète, oeiltrendu
ses lois con:ýrc lPiitem pérance beaucoup lus
litiles. Quant au peupile) , il a Com1ilpris pu r i'ex
périence CueluIes ann lées senulementtoitss
genres de bienrits quo lui a ait lwrmi la
Tempérâne. H est convaincu pare llemnent
que ces boumais peuvent non Seulement con-
tinuermais saceroMre etdurer Pussi lom-tems

gu'un taurale ourago et le bon es t du
mntenir ce qui a établi la 'Ternpérance. Or

une sine iaNlgence, des sentiments chró-
iens et un zèle admnirablid ont établi ha Tom.-
péirance. C'iit ce senble, la pire à Mide.

Qhe flIdrait-il donc de pIdus aujourtPhi pont
maintenir cette belle morre 1 Sans doute, s'il
n'y avait poitdans Phomm1ile des passions en-
nomies de lui-même et sans cesse prles à se
révolter, ce qui a tabili la TPeinpórnce pour-
rait sire à en perpétuer les bienaits Alais,
il n'en 'a pas ainsi. Il, Clui à Phomr eIo"
le protéger contre lui-nêiomme fumrcexoté
rieure ; cenec force n'est rien autre chose que
lide du bras sécutier-.,Car, àvrai diie, la ·e-

adfi . r tii 1*7 mai, dans laquelle il luii rnar- Maye ce, L uslinles. qui alors était à table, Cien se r ie tfslé. C t ee peftp o e vvcq e oscéairsiiCirl tlOlq eCéatx lenl u v i rssiu it ile semparer dut château fort de Ctirotir- partit d'abord comme extatsié - puis. Ln ins-a a u odn li'el u lerek , u dim sait :-"1 Après P'expédýitioni fi- 
ratapè,q 'lseaiüró: C 'ti ani.asvous rehrierez,, moni chter Flou- mo 

Iis faurais moul qu'one less coardût pourtch il.uanIls votre position actuelle, mn lne. ôtoge. Enin, qu'il a ót1. également instruit v u riu.inailrLle-r é o tl i j i i usip r .ed u (a e ui vica vcv u e pins de Pruissiens que que Cuistinies faisait fusiller les officiers et. e v ru,(tJtip reat(i ýrlcot(ie itiIlistu m néW l' érts 'm ndr i!1rý;w c ,e 'mrVOuI : ourrrez. Ce.sont desP su g ilisoldatscde soni armée pour les fautes les plus aslsj-i." a 16)l)i11, i oiu u lneiiui l01.la . pas ,tout:I tuer : nmais quant air\x l'gères.ài at O l rss,(I Ililo J IiCéI a t uA t iL ienriS et H lesso is. j e vous S è ablanridoni- Je 'ai jsmasrpon cetin m n Custnes Cai ine'Ï.;, eos-eýnchair a a "dire d'exclamiations -_r, lat mort-d celu quiýlsiv ctm i rpi lr i aoerolrlloi oi q icllire cV u lri fiA c,ýts deposition, Ciistinecs répondfit qute a attire, suir sa patrie les armées en nemties dale r u aCl ut u 'itn e d n o Lgiis eaie e tàlaftr l.ilt -ie et vz itr e ls L ie ttltt),S mt 'l q ul* pi l'avaient engage à écrire celte pour Ila flévaster ; loin dle m i ne p rille cteoc ýcuýLre ;1 aou(chardl étaient qule le bruit s'tnBitc;jaiheie u o n u uai atl
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